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Exemples de bryophytes  
l’éphémère à feuilles dentées (une mousse)
et la ciliaire doigts-de-fée (une hépatique)

______
2 Surtout ne pas confondre les bryophytes avec les lichens, qui sont 
tout autre chose. À strictement parler, ces derniers ne sont même 
pas des plantes. Il y a autant de di<érences entre une bryophyte et 
un lichen qu’entre un radis et une girafe. Regrouper les deux types 
d’organismes, une erreur embarrassante que vous voudrez éviter, 
n’est-ce pas?

______
1 Non vous n’avez pas la berlue, j’ai bel et bien utilisé cette 
expression. Ça prend un front de bœuf, comme aurait dit mon 
beau-père.
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ARCHIMÈDE ET LA TRANSMUTATION D’UNE RICCARDIE 

Mouche, qu’est-ce que c’est?

Capitaine Crochet (Steven Spielberg)

Principe d’Archimède  : tout corps plongé dans 
l’eau en ressort mouillé. Utilisez votre surligneur 

pour ne pas perdre de vue cette importante prémisse, 
nous y reviendrons.

De retour d’une randonnée au Lac Riccardia (je 
m’avise que, inopinément, je viens de baptiser par 
cette désignation de bon aloi le ci-devant lac sans 
nom) et désireux de faire connaître à mes *ls le fruit 
de notre labeur (deux d’entre eux m’avaient cette fois 
accompagné), je montai un thalle de riccardie des 
cédrières sur une lamelle de microscope. Au moment 
de la placer sur l’instrument, mon épouse amoureuse 
(qui le lui reprocherait?) réclama ma présence à cette 
incontournable cérémonie familiale : la célébration du 
café. Très rapidement je conclus l’opération en cours : 
centrage, éclairage, focus. Rapide (remarquez ce 
quali*catif, il a son importance) rapide, disais-je donc, 
coup d’œil con*rmant l’espèce. Je cédai la place à mon 
second *ls (l’Étrange) qui après un attentif examen 
émis un commentaire diplomatique à l’intention 
du vieillard et retourna à des activités sérieuses (une 
partie de billard). Ayant dûment souscrit à la tradition 
conjugale, je revins à ma table de travail et me penchai 
sur le microscope. 

E2arement et confusion! 



ADMONITIO GENERALIS

Muscineries  1 (organe de l’élite) vous propose de courtes chro-
niques bryologiques  2, absolument sans prétention, informelles, 
personnelles (ô combien), très légères, parfois lyriques, pouvant 
pécher par enthousiasme (probablement), ayant droit à l’erreur 
(botanique ou grammaticale), principalement mais non exclu-
sivement bas-saint-laurentiennes. Si par mégarde, un aspect du 
contenu devait déplaire (que saint Albert 3 nous en préserve), nous 
vous prions instamment de garder présent à l’esprit qu’il n’y a en 
ces pages que deux choses qui comptent : la curiosité et la rigolade.

Nous implorons votre indulgence et vous souhaitons la bienvenue 
parmi nos douces élucubrations.

-----
1 Superbe néologisme, formé d’une part de « musci », nom latin 
des mousses, et d’autre part de « pitreries », voir le contenu pour la 
justi*cation. Comme disait mon copain Frédéric Dard, quand j’ai 
besoin d’un mot que ma langue me refuse, je l’invente.
2 Bryologie : étude des mousses et plantes apparentées.
3 Albert le Grand, saint, 1200-1280, patron des naturalistes.
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